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LES NIDS

L'hiver morne et sombre fui!.
Adieu les longues veillées
On n'enlend plus, désolée,
La voix du vent dans la nuit,

Du vent qui semble porter
La rumeur triste et lointaine
Des bruits de l'immense plaine
Ht du canon meurtrier.

Les bourgeons font éclater
Leur corselet d'émeraude.
La brise folâtre rode
Par les bois et les vergers.

Bientôt, dans les arbres verts,
Des chansons et des murmures
Rempliront sous les ramures
Tous les petits nids déserts.

Voilà pourquoi dans les cœurs
S'épanouit l'espérance
Et, qu'oubliant la souffrance.
Ds se grisent de bonheur.

»
• *

Mais, regardant tout là-bas,
Dans l'horrible et sombre guerr
Que de nids, jadis prospères,
Resteront déserts, hélas

Le père, héros obscur,
Est tombé dans la bataille
Et du logis, la mitraille
N'a laissé qu'un pan de mur.

Les oisillons ont du fuir,
L'âme triste et inquiète.
Combien de douleurs muettes,
De larmes et de soupirs

Taisez-vous, canons cruels
Qui faites pleurer les mères
Assez de deuils, de misères
Ont attristé les mortels.

Que la brise dans les cœurs
Apporte la paix divine
Et rende douce et câline,
A tous les nids le bonheur
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